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Tout a commencé au Mali. Au moment de la récolte des tomates il y avait surproduction 
et beaucoup de fruits perdus. Et puis après plus rien. Sous l’impulsion d’ASFODEVH, des 
groupes de femmes se sont mises à transformer des tomates en sauce selon un procédé 
ancien de pasteurisation hérité des Italiens du Sud. Et cela  marché. Cette sauce peut se 
conserver durant des mois et permettre de profiter des vitamines de la tomate tout au long de 
l’année. 

En novembre dernier, un stage a été 
organisé à Ouagadougou, avec des 
participants envoyés par les cellules du Bénin, 
du Burkina Faso, du Niger, du Togo et du 
Congo, pour leur transmettre connaissances et 
savoir-faire. 500 Kg de tomates ont été 
transformés en autant de bouteilles de sauce. 
Tous, hommes et femmes, sont repartis 
convaincus et pleins d’enthousiasme pour 
continuer  l’aventure de cette transformation 
chez eux au moment de la prochaine récolte. 

Trois questions importantes demeurent à 
résoudre.  

Celle de l’équipement : il s’agit de 
machines  italiennes, presses  et  capsuleuses,  
Et  il en  faut autant que de  groupes au travail.  
Un investissement minimum de 300  est né- 
cessaire par groupe pour pouvoir travailler. Si le stage a pu avoir lieu grâce à une subvention 
du Ministère français des Affaires étrangères et européennes, il reste à trouver des 
« investisseurs » pour aider les cellules à s’équiper. 

Celle des bouteilles. Il n’a pas été facile de trouver des bouteilles vides permettant de 
stocker la sauce produite. (on s’est servi provisoirement de bouteilles fabriquées par des 
marques) Des pistes ont été ouvertes, mais chaque cellule aura à résoudre cette question 
avant de pouvoir se lancer dans la production. 

Celle de la transmission des savoirs à toutes les cellules. Il reste quatre cellules 
africaines qui n’ont pas encore participé au projet : la Guinée, la Côte d’Ivoire, le Congo RD 
et le Tchad. Il faut créer des occasions de rencontres pour que les savoirs circulent ! 

Tous nos lecteurs, du Nord comme du Sud, sont sollicités pour aider à  « ouvrir » la 
route à la tomate africaine.                                                   Odile Bonte 

 
 







          
            




       
           





            
          
            
          
            







 pour tout renseignement, joindre Yveline Jehel, chargée de mission pour ce projet  
9 rue de Paris, 06800 Cagnes sur Mer 

 



ECHOS DE LA COMMISSION FORMATION 
       
La « Commission Formation nord-sud » a tenu sa première réunion à Ouagadougou du 30 
novembre au 4 décembre 2009. Présidée par Omar Kondo, responsable du département Formation 
du PAF et par Odile Bonte, secrétaire générale de l’association, elle a rassemblé trois formatrices 
du nord : Françoise Gouin, Elisabeth Dugué, Yveline Jéhel, et trois formateurs du sud : Omar 
Kondo (Niger), Justin Lekoto (Bénin) et Sœur Emilie Somda (Burkina Faso). Elle a essentiellement 
travaillé sur un projet de structuration de la formation ASFODEVH. 

 
La réflexion s’est ordonnée autour de 
plusieurs questions :  
 

comment valoriser le capital pédagogique 
rassemblé par ASFODEVH depuis des années, à 
partir de l’élaboration du Guide de 
l’accompagnement et des différents stages de 
formation réalisés au niveau régional ou par les 
Cellules sur différents thèmes comme la vie 
associative, la citoyenneté, le développement 
socio économique, l’entreprenariat féminin etc ? 
 

comment renforcer les capacités des 
formateurs ASFODEVH dispersés dans les 
Cellules en leur fournissant une structure de 
travail leur permettant de mutualiser leurs 
expériences, de les évaluer ensemble et de 
travailler réellement en réseau ? 
 

comment donner aux praticiens du terrain de 
nouvelles capacités d’analyse et d’action de leurs 
pratiques ainsi que de nouveaux savoir-faire ?  
 

comment valoriser l’expérience et le projet de 
vie du praticien « agent de terrain », de manière 
à ce qu’il soit le principal acteur de sa formation, 
de son projet.. ? 
 

 comment mieux manifester l’identité 
d’ASFODEVH comme association « de 
formation » dans le domaine du  développement 
humain, à la fois en précisant son offre de 
formation et sa philosophie, et en recherchant les 
possibilités d’aboutir à des formations 
qualifiantes sur un plan professionnel ? 

Bien des pistes ont été ouvertes et nous y reviendrons. 
Déjà  quelques repères précis : 
 

nous avons retenu trois domaines dans lesquels nous estimons 
qu’ASFOFEVH a des compétences  qui peuvent donner lieu à des 
formations de type professionnel : « accompagnateurs de projets socio-
économiques », « animateurs/gestionnaires de groupements, associations, 
coopératives » , « accompagnateurs en micro-crédits » . On peut imaginer 
d’étendre par la suite la formation à d’autres secteurs déjà plus ou moins 
explorés  (éducation, santé ..). Mais dans un premier temps, nous 
souhaitons nous recentrer sur les pratiques de micro-économie telles que 
nous souhaitons les promouvoir et dans le souci d’une intégration effective 
entre théorie et pratique. 
 

il s’agit donc maintenant d’élaborer un ensemble de modules concrets 
de formation inspirés de nos expériences et mettant en valeur les savoir-
faire nécessaires dans chacun des domaines ci-dessus ainsi qu’autour des 
valeurs et de la charte d’ASFODEVH. La Commission souhaite faire aboutir 
ce travail dans les mois qui viennent, en y associant les formateurs de 
terrain, membres des Cellules. Un rendez-vous sera donné à ceux-ci au 
cours de l’été 2010 pour une validation de ces contenus. 
 

parallèlement, la Commission va étudier la possibilité « d’installer » un 
lieu central de formation 
ASFODEVH dans un pays 
africain, avec  un secrétariat, un 
centre de ressources et une 
équipe pédagogique pour 
animer de manière continue le 
réseau des formateurs. Ce 
projet pourrait être soutenu par 
l’Organisation Internationale de 
la Francophonie. 

 
 
Voilà donc les perspectives ouvertes avec enthousiasme par la Commission Formation pour cette 
nouvelle année. Nous espérons bien les faire fructifier à fond tous ensemble. 

                     Odile Bonte et Omar Kondo  



 

           
               
               
                   






            

            


            

             







                  
                 
          












  




     Sœur Emilie Somda 
 
 

 
 

 
 

    



























 





                     
                    
  


                  



 















                  

                      




     


 



 


Au TCHAD : Transformation de légumes et des fruits 

 

Des séances de transformations de fruits et légumes rares en saison 
sèche mais abondants en saison de pluvieuse (tomates, goyaves, 
oranges, citrons, papayes, feuilles de niébé, gombo, etc.) ont été 
organisées par Aminé et Nelkem pour soutenir les enfants en période 
de soudure. Sur 25 femmes conviées à la formation, 20 ont répondu 
présentes.  Sessions  très  appréciées.  Les  femmes  de  trois autres 
groupements féminins  nous ont sollicités. Mais compte 
tenu des moyens limités seulement un deuxième 
groupement a bénéficié de la formation. Nous 
réfléchissons sur la possibilité de former des femmes 
formatrices de ces milieux pour perpétuer ces activités 
ainsi que la technique d'extraction de beurre de karité 
blanc. 

En GUINEE : Formation différée 
 

Une session de formation proposée par la Cellule 
devait avoir fin septembre et a dû être annulée à cause 
de la situation politique. Tout le monde espère que 
cette session pourra avoir lieu dès que possible.  
 

Au CONGO :   Participation à un congrès et un forum 
 

Delphine Ndonda fait part de sa participation au       3° Congrès de la 
Femme Noire qui s’est tenu à Kinshasha en RD Congo du 28 
novembre au             3 décembre 2009 et au Forum sur le Leadership 
Féminin en Afrique et le Développement durable qui s’est déroulé du 7 
au 9 décembre 2009 à Brazzaville, république du Congo. 
 

Au BENIN : Contacts avec l’OIF 
 

Honoria Akogbeto et Luc Daga sont en négociation avec les 
responsables locaux de l’Organisation Internationale de la 
Francophonie pour étudier un projet sur l’organisation de la formation 
ASFODEVH. Après une année de transition, l’OIF au Bénin initie un 
nouveau programme spécifique dans lequel ce projet pourrait prendre 
place.  
 

Au NIGER : Echanges de formation 
 

La Cellule a assuré une formation en micro-crédit selon la 
méthodologie du Guide, pour des porteurs de projets de la Croix 
Rouge, personnes vivant avec le VIH, et quatre membres de la Cellule 
sont en train de bénéficier d’une formation de l’ONG internationale 
SONGES. L’antenne de Maradi s’active aussi dans des activités 
d’octroi de petits crédits aux femmes, accompagnés d’alphabétisation. 
 

 

Au MALI : 
Une action au service de la santé 

 

       

  





        
     

      





       





      


      
     
     




 


  


   
  










 

 



  
                   



                 








 
 
 

ASFODEVH – 9 bis, rue Jean de la Bruyère – 78000 Versailles 
Tél. :  0033 (0) 4 93 24 25 98 (France)   ou   00229 90 94 62 50 (Afrique) 
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